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62. Sur la m.thode des espaces rang.s. III

Par Yukio YOSHIDA
Universit d’Osaka

(Comm. by Kinjir5 KUNUGI, M.J.A., April 12, 1967)

La notion de la convergence dans les espaces ranges, induite
par Prof. K. Kunugi (1] et 2), peut tre considre, dans un sens,
comme une gnralisation de celle dans les espaces topologiques.
Dans cette note, nous allons le montrer et introduire quelques nota-
tions qui sont utiles traduire des notions sur les espaces topologi-
ques en des notions sur les espaces ranges.

Dans toute cette note, soit Run espace rang ayant l’indicateur
w, dsignons par (z) la famille de tous les voisinages de rang
de point x quelconque de R, et posons

U
I1 faut remarquer que tout point x de R possde un systme lI(x)
de voisinages satisfaisant aux axiomes (A) et (B) de M. Hausdorff,
et que 8(x) est une base de lI(z).

D’abord, comparaisons deux dfinitions, par MM. Moore et Smith
et par Prof. K. Kunugi, de la convergence d’une suite {z
des points de R.

MM. Moore et Smith: La suite {z} converge vers un point
dv R lorsque

e
Prof. K. Kunugi: La suite {x,} converge vers un point x de

R lorsque
]lI’(_lI(x)): une suite des voisinages par rapport

En un mot, Prof. K Kunugi a employ une sous-famille 1I’ de lI(m)
tandis que MM. Moore et Smith ont fait la famille entiSre lI(x).
I1 va sans dire qu’il ne convient pas que la sous-famille ll’ ne con-
tienne que voisinages grands. Donc, Prof. K. Kunugi a induit la
notion de rang qui montre la grandeur de voisinage, et suppos que
la sous-famille 1I’ contienne voisinages assez petits.

On peut remplacer, dans cettes dfinitions des convergences, la
suite {m} par un ensemble des points de R suprieurement filtrant.’)

1) Axiome (a) de [1] p. 319.
2) Voir [2] p. 551.
3) "Directed set of points" en anglais.



274 Y. YOSHIDA [Vol. 43,

Ensuite, 5tons monotonie de la suite des voisinages dans la dfinition
de Prof. K. Kunugi. C’est--dire, supposons que la famille t’ soit
une suite bien ordonne (n’tant pas ncessairement monotone)

V0(), v(), ..., v(), 0<
des voisinages du point telle que tout V() appartienne une
famille 3,() et que l’on air sup %-o9.

Quand mSme on ehangerait ainsi la d6finition de la eonvergenee,
il n’y a aueun ehangement sur les eonvergenees dans les espaees
ranges qui satisfont
de M. L. Schwartz ou l’espaee m(trique.

Axiome (d) Pour route suite bien ordonne (n’tant pas nces-
sairement monotone)

V0(), Vx(), .-., V(), .-." V() e ()(0_< <0)
de voisinages d’un point
est infgrieur
de rang sup

Maintenant, nous rcrivons la dfinition change, en employant
les nouvelles notations B__ e I qui signifie que

Ae I BeA
et B(x) qui signifie

18<a
La suite {,} converge vers un point de R lorsque

V() a0(<) {= a0_<a}_ e().
Ce ressemble A la d6finition par MM. Moore et Smith.

La notation B__ e et autre notation a e e I qui signifie que
_A e I a e A

sont utiles A traduire des notions sur les espaces topologiques en
des notions sur les espaces ranges.

En outre, sur les convergences dans les espaces aux voisinages,
en employant des sous-familles convenables de lI(x), on pourra avoir
quelques autres dfinitions.
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